
L'Amérique 

Mes amis, je dois m'en aller 
Je n'ai plus qu'à jeter mes clés 
Car elle m'attend depuis que je suis né 
L'Amérique 

J'abandonne sur mon chemin 
Tant de choses que j'aimais bien 
Cela commence par un peu de chagrin 
L'Amérique 

L'Amérique, l'Amérique, je veux l'avoir et je l'aurai 
L'Amérique, l'Amérique, si c'est un rêve, je le saurai 
Tous les sifflets des trains, toutes les sirènes des bateaux 
M'ont chanté cent fois la chanson de l'Eldorado 
De l'Amérique 

Mes amis, je vous dis adieu 
Je devrais vous pleurer un peu 
Pardonnez-moi si je n'ai dans mes yeux 
Que l'Amérique 

Je reviendrai je ne sais pas quand 
Cousu d'or et brodé d'argent 
Ou sans un sou, mais plus riche qu'avant 
De l'Amérique 

L'Amérique, l'Amérique, je veux l'avoir et je l'aurai 
L'Amérique, l'Amérique, si c'est un rêve, je le saurai 
Tous les sifflets des trains, toutes les sirènes des bateaux 
M'ont chanté cent fois la chanson de l'Eldorado 
De l'Amérique 

L'Amérique, l'Amérique, si c'est un rêve, je rêverai 
L'Amérique, l'Amérique, si c'est un rêve, je veux rêver.  

 

 

 

 



Auprès de ma blonde 

Au jardin de mon père, 
Les lauriers sont fleuris ; 
Au jardin de mon père, 
Les lauriers sont fleuris ; 
Tous les oiseaux du monde 
Vont y faire leurs nids ... 

{Refrain:} 
Auprès de ma blonde, 
Qu'il fait bon, fait bon, fait bon. 
Auprès de ma blonde, 
Qu'il fait bon dormir ! 

La caille, la tourterelle 
Et la jolie perdrix. 
La caille, la tourterelle 
Et la jolie perdrix 
Et la blanche colombe, 
Qui chante jour et nuit... 

{au Refrain} 

Elle chante pour les filles 
Qui n'ont pas de mari ; 
Elle chante pour les filles 
Qui n'ont pas de mari ; 
C'est pas pour moi qu'elle chante 
Car j'en ai t-un joli... 

{au Refrain} 

Il est dans la Hollande, 
Les Hollandais l'ont pris. 
Il est dans la Hollande, 
Les Hollandais l'ont pris. 
"Que donneriez-vous, belle, 
Pour voir votre mari ? ... " 

{au Refrain} 

Je donnerais Versailles, 
Paris et Saint-Denis, 
Je donnerais Versailles, 
Paris et Saint-Denis, 
Le royaume de mon père 
Celui de ma mère aussi ... 

{au Refrain} 

 



A la Claire fontaine 

A la claire fontaine, 
M'en allant promener 
J'ai trouvé l'eau si belle 
Que je m'y suis baigné 

Il y a longtemps que je t'aime 
Jamais je ne t'oublierai 

Sous les feuilles d'un chêne, 
Je me suis fait sécher 
Sur la plus haute branche,  
Un rossignol chantait 

Chante rossignol, chante, 
Toi qui as le cœur gai 
Tu as le cœur à rire, 
Moi je l'ai à pleurer 

J'ai perdu mon amie, 
Sans l'avoir mérité 
Pour un bouquet de roses, 
Que je lui refusais 

Je voudrais que la rose, 
Fût encore au rosier 
Et que ma douce amie 
Fût encore à m'aimer 

 

 

 

 



Boire un petit coup 

Boire un petit coup c'est agréable 
Boire un petit coup c'est doux 
Mais il ne faut pas rouler dessous la table 
Boire un petit coup c'est agréable 
Boire un petit coup c'est doux 

Allons dans les bois ma mignonette 
Allons dans les bois du roi! 
Nous y cueillerons la frîche violette 
Allons dans les bois ma mignonette 
Allons dans les bois du roi! 

Non Firmin, tu n'auras pas ma rose 
Non Firmin, tu n'l'auras pas 
Car Monsieur le curé a défendu la chose 
Non Firmin, tu n'auras pas ma rose 
Non Firmin, tu n'l'auras pas 

J'aime le jambon et la saucisse 
J'aime le jambon c'est bon! 
Mais j'aime encore mieux le lait de ma nourrice 
J'aime le jambon et le saucisse 
J'aime le jambon c'est bon!  

 

 

 

 

 

 

 



Champs Elysées 

Je m'baladais sur l'avenue le cœur ouvert à l'inconnu 
J'avais envie de dire bonjour à n'importe qui 
N'importe qui et ce fut toi, je t'ai dit n'importe quoi 
Il suffisait de te parler, pour t'apprivoiser 

Aux Champs-Elysées, aux Champs-Elysées 
Au soleil, sous la pluie, à midi ou à minuit 
Il y a tout ce que vous voulez aux Champs-Elysées 

Tu m'as dit "J'ai rendez-vous dans un sous-sol avec des fous 
Qui vivent la guitare à la main, du soir au matin" 
Alors je t'ai accompagnée, on a chanté, on a dansé 
Et l'on n'a même pas pensé à s'embrasser  

Aux Champs-Elysées, aux Champs-Elysées 
Au soleil, sous la pluie, à midi ou à minuit 
Il y a tout ce que vous voulez aux Champs-Elysées 

Hier soir deux inconnus et ce matin sur l'avenue 
Deux amoureux tout étourdis par la longue nuit 
Et de l'Étoile à la Concorde, un orchestre à mille cordes 
Tous les oiseaux du point du jour chantent l'amour 

Aux Champs-Elysées, aux Champs-Elysées  
Au soleil, sous la pluie, à midi ou à minuit 
Il y a tout ce que vous voulez aux Champs-Elysées  

.  

 

 

 

 

 

 



Chevaliers de la Table Ronde 

Chevaliers de la Table Ronde 
Goûtons voir si le vin est bon 
Chevaliers de la Table Ronde 
Goûtons voir si le vin est bon 
Goûtons voir, oui, oui, oui 
Goûtons voir, non, non, non 
Goûtons voir si le vin est bon. 
Goûtons voir, oui, oui, oui 
Goûtons voir, non, non, non 
Goûtons voir si le vin est bon. 

S'il est bon, s'il est agréable 
J'en boirai jusqu'à mon plaisir 

J'en boirai cinq a six bouteilles 
Et encore ce n'est pas beaucoup 

Si je meurs, je veux qu'on m'enterre 
Dans une cave où il y a du bon vin 

Les deux pieds contre la muraille 
Et la tête sous le robinet 

Et les quatre plus grands ivrognes 
Porteront les quat' coins du drap  

Pour donner le discours d'usage 
On prendra le bistrot du coin 

Et si le tonneau se débouche 
J'en boirai jusqu'à mon plaisir 

Et s'il en reste quelques gouttes 
Ce sera pour nous rafraîchir 

Sur ma tombe je veux qu'on inscrive 
Ici gît le Roi des buveur 



Jeanneton prend se faucille 

Jeanneton prend sa faucille 
Lalirette,lalirette 
Jeanneton prend sa faucille 
Pour aller couper les joncs 

En chemin elle rencontre 
Quatre jeunes et beaux garçons 

Le premier un peu timide 
L'embrassa sur le menton 

Le deuxième, un peu moins sage 
L'allongea sur le gazon 

Le troisième encore moins sage 
Lui releva son blanc jupon 

Ce que fit le quatrième 
N'est pas dit dans la chanson 

Si vous le saviez, Madame 
Vous iriez couper les joncs 

La morale de cette histoire 
C'est qu'sur 4, y a 3 couillons 

La morale de cette morale 
C'est qu'les hommes sont des cochons 

La morale de cette morale 
C'est qu'les femmes aiment les cochons 

 

 



Le temps des cerises 

Quand nous chanterons le temps des cerises 
Et gai rossignol et merle moqueur 
Seront tous en fête 
Les belles auront la folie en tête 
Et les amoureux du soleil au cœur 
Quand nous chanterons le temps des cerises  
Sifflera bien mieux le merle moqueur 

Mais il est bien court le temps des cerises 
Où l’on s’en va deux cueillir en rêvant 
Des pendants d’oreilles 
Cerises d’amour aux robes pareilles 
Tombant sous la feuille en goutte de sang 
Mais il est bien court Le temps des cerises 
Pendant de corail qu’on cueille en rêvant 

Quand vous danserez au temps des cerises 
Si vous avez peur des chagrins d’amour 
Evitez les belles 
Moi qui ne crains pas les peines cruelles 
Je ne vivrai point sans souffrir un jour  
Quand vous danserez au temps des cerises 
Vous aurez aussi des peines d’amour 

 
J’aimerai toujours le temps des cerises 
C’est de ce temps-là que je garde au cœur 
Une plaie ouverte 
Et dame fortune en m’étant offerte 
Ne pourra jamais fermer ma douleur 
J’aimerai toujours le temps des cerises 
Et le souvenir que je garde au cœur. 



On va s'aimer 

On va s'aimer, à toucher le ciel 
Se séparer, à brûler nos ailes 
Se retrouver comme les hirondelles 
On va s'aimer, tellement tu es belle 
On va jeter les clés d'la maison 
On va rêver à d'autres saisons 
On va quitter ces murs de prison 
On va s'aimer 
Sur une étoile, ou sur un oreiller 
Au fond d'un train, ou dans un vieux grenier 
Je veux découvrir ton visage où l'amour est né 
On va s'aimer 
Dans un avion, sur le pont d'un bateau 
On va s'aimer, à se brûler la peau 
Et s'envoler, toujours, toujours plus haut 
Où l'amour est beau oh oh oh oh oh 
On va s'aimer, aux marches des églises 
Se réchauffer au cur des banquises 
Se murmurer toutes ces bêtises 
On va s'aimer, j'aime que tu dises 
On va partir au bout d'une île 
Pour découvrir l'habit fragile 
Se découvrir, amoureux encore 
On va s'aimer 
Sur une étoile, ou sur un oreiller 
Au fond d'un train, ou dans un vieux grenier 
Je veux découvrir ton visage où l'amour est né 
On va s'aimer 
Dans un avion, sur le pont d'un bateau 
On va s'aimer, à se brûler la peau 
Et s'envoler, toujours, toujours plus haut 
Où l'amour est beau 
On va s'aimer 
Sur une étoile, ou sur un oreiller 
Au fond d'un train, ou dans un vieux grenier 
Je veux découvrir ton visage où l'amour est né 



On va s'aimer 
Dans un avion, sur le pont d'un bateau 
On va s'aimer, à se brûler la peau 
Et s'envoler, toujours, toujours plus haut 
Où l'amour est beau 
On va s'aimer 
Je veux découvrir ton visage où l'amour est né 
On va s'aimer 
Dans un avion, sur le pont d'un bateau 
On va s'aimer, à se brûler la peau 
Et s'envoler, toujours, toujours plus haut 
Où l'amour est beau, oui 
On va s'aimer 
On va s'aimer 
On va s'aimer... 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



Santiano 

C’est un fameux trois mâts 
Fin comme un oiseau 
Hisse et ho Santiano 
Dix-huit noeuds , quatre cents tonneaux 
Je suis fier d’y être matelot 
 
Tiens bon la barre et tiens bon le vent 
Hisse et ho Santiano 
Si Dieu veut toujours droit devant 
Nous irons jusqu’à San Francisco 
 
Je pars pour de longs mois  
en laissant Margot 
Hisse et ho Santiano 
D’y penser j’en ai le cœur gros 
En doublant les feux de Saint Malo 
 
On prétend que là-bas 
L’argent coule à flots 
Hisse et ho Santiano 
On trouve l’or au fond des ruisseaux  
J’en ramènerai plusieurs lingots 

 
Un jour je reviendrai chargé de cadeaux 
Hisse et ho Santiano  
Au pays j’irai voir Margot 
A son doigt je passerai l’anneau 

 
Tiens bon la vague  
Et tiens bon le flot 
Hisse et ho Santiano 
Sur la mer qui fait le gros dos 
Nous irons jusqu’à San Francisco. 

 

 



Le petit vin blanc 

Voici le printemps 
La douceur du temps 
Nous fait des avances 
Partez mes enfants 
Vous avez vingt ans 
Partez en vacances 
Vous verrez agiles 
Sur l'onde tranquille 
Les barques dociles 
Au bras des amants 
De fraîches guinguettes 
Des filles bien faites 
Les frites sont prêtes 
Et y a du vin blanc 

{Refrain:} 
Ah ! le petit vin blanc 
Qu'on boit sous les tonnelles 
Quand les filles sont belles 
Du coté de Nogent 
Et puis de temps de temps 
Un air de vieille romance 
Semble donner la cadence 
Pour fauter, pour fauter 
Dans les bois, dans les prés 
Du côté, du côté de Nogent 

Suivant ce conseil 
Monsieur le Soleil 
Connaît son affaire 
Cueillons, en chemin 
Ce minois mutin 
Cette robe claire 
Venez belle fille 



Soyez bien gentille 
Là, sous la charmille 
L'amour nous attend 
Les tables sont prêtes 
L'aubergiste honnête 
Y a des chansonnettes 
Et y a du vin blanc. 

A ces jeux charmants 
La taille souvent 
Prend de l'avantage 
Ça n'est pas méchant 
Ça finit tout le temps 
Par un mariage 
Le gros de l'affaire 
C'est lorsque la mère 
Demande, sévère 
A la jeune enfant 
Ma fille raconte 
Comment, triste honte 
As-tu fait ton compte? 
Réponds, je t'attends... 

{Final:} 
Car c'est toujours pareil 
Tant qu' y aura du soleil 
On verra les amants au printemps 
S'en aller pour fauter 
Dans les bois, dans les prés 
Du côté, du côté de Nogent. 

 

 

 

 

 

 



Elle aime à rire, elle aime à boire 

Amis, il faut faire une pause 
J'aperçois l'ombre d'un bouchon 
Buvons à l'aimable Fanchon 
Chantons pour elle quelque chose 

{Refrain:} 
Ah que son entretien est doux 
Qu'il a de mérite et de gloire 
Elle aime à rire, elle aime à boire 
Elle aime à chanter comme nous 
Elle aime à rire, elle aime à boire 
Elle aime à chanter comme nous 
Elle aime à rire, elle aime à boire 
Elle aime à chanter comme nous 
Oui comme nous ! oui comme nous ! 

Fanchon, quoique bonne chrétienne, 
Fut baptisée avec du vin 
Un Bourguignon fut son parrain 
Une Bretonne sa marraine 
{au Refrain} 

Fanchon préfère la grillade 
A tous les mets plus délicats 
Son teint prend un nouvel éclat 
Quand on lui verse une rasade 
{au Refrain} 

Fanchon ne se montre cruelle 
Que lorsqu'on lui parle d'amour 
Mais moi, je ne lui fais la cour 
Que pour m'enivrer avec elle 
{au Refrain} 

Un jour le voisin la Grenade 
Lui mit la main dans son corset 
Elle riposta d'un soufflet 
Sur le museau du camarade 
{au Refrain} 

 



Vive les bretons 

Dans tous les coins de la Bretagne 
Dans les fêtes et les pardons 
Tous les gars de la campagne 
Fredonnent cette chanson 

{Refrain:} 
Ils ont des chapeaux ronds 
Vive la Bretagne 
Ils ont des chapeaux ronds 
Vive les Bretons 

La vache de notre village 
A deux cornes par devant 
Y en a qu 'en ont davantage 
Mais ça ne se voit pas autant 

{au Refrain} 

Comm' les seins de ma bell' mère 
Pendent lamentablement 
Ell'fait un noud par derrière 
Pour n'pas tomber en marchant 

{au Refrain} 

Mon grand-pèr'pour être à l'aise 
Tous les soirs couche tout nu 
C'est pour mieux prendr' les punaises 
Qui la nuit lui trottent dessus 

{au Refrain} 

Sur l'clocher l'coq du village 
A toujours la plume au vent 
Y' en a point dans l'voisinage 
Qui pourraient en faire. autant 



{au Refrain} 

Maria qu'est vierge et rosière 
Viens d'avoir un beau petit 
Sa mèr' dit pas de mystère 
C'est un coup du Saint Esprit 

{au Refrain} 

Un p'tit moineau lâche sa crotte 
Elle tombe sur le nez d'Lucas 
Qui dit bon dieu saperlotte 
Heureusement qu' les vach' vol'nt pas 

{au Refrain} 

Avec les gars, Antoinette 
Fait bien les cent-dix-neuf coups 
Ça n'pay' peut-être pas ses dettes 
Mais ça bouch' toujours un trou 

{au Refrain} 

Ma mère couche avec mon père 
Ce n'est pas par agrément 
Mais pour faire un petit frère 
Pour qu'il garde les vaches aux champs 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



Riquita 

A Java il était né 
Un' poupée, 
Une poupée si jolie 
Qu'on eu dit 
Un bijou ou un joujou 
Qu'on adore et qui rend fou. 
Un étranger en passant, 
La voyant, 
Lui dit : Viens donc à Paris 
Ma jolie ! 
Les plaisir et les désirs 
Te feront reine ou démon ! 

{Refrain:} 
Riquita, 
Jolie fleur de Java, 
Viens danser, 
Viens donner des baisers. 
Tes grands yeux langoureux ensorcellent, 
Ton doux chant émouvant nous appelle 
Riquita joli rêve d'amour 
On voudrait te garder pour toujours ! 

Et tout Paris acclama 
Riquita ! 
Elle vie dans la folie 
De l'orgie. 
Un regard de ses beaux yeux 
Fait d'un homme un malheureux ! 
A tout l'monde, ell' se promet 
Et jamais 
Son cœur n'a pu se donner 
Ni aimer 
Elle rit, quand vous pleurez, 
Elle pleur' quand vous chantez! 

{Refrain} 

Etranger, toi qui m'as dit 
Qu'à Paris 
Je trouverais le bonheur, 
Moi, j'en meurs ! 
J'ai gardé la nostalgie, 
Du ciel bleu de mon pays 
Ah! ce qu'ils m'ont fait souffrir, 
Vos plaisirs ! 
Laissez moi, je veux partir 
Ou mourir 
Cette nuit, un ange blond 
M'a chanté votre chanson ! 



Nini peau d'chien 

Quand elle était p'tite 
Le soir elle allait 
A Saint'-Marguerite 
Où qu'a s'dessalait : 
Maint'nant qu'elle est grande, 
Ell' marche le soir 
Avec ceux d'la bande 
Du Richard-Lenoir 

{Refrain:} 
A la Bastille 
On aime bien 
Nini-Peau-d'chien : 
Elle est si bonne et si gentille ! 
On aime bien 
Nini-Peau-d'chien, 
A la bastille 

Elle a la peau douce, 
Aux taches de son, 
A l'odeur de rousse 
Qui donne un frisson, 
Et de sa prunelle, 
Aux tons vert-de-gris, 
L'amour étincelle 
Dans ses yeux d'souris. 

{Refrain} 

Quand le soleil brille 
Dans ses cheveux roux, 
L'génie d'la Bastille 
Lui fait les yeux doux, 
Et quand à s'promène, 
Du bout d'l'Arsenal 
Tout l'quartier s'amène 
Au coin du Canal. 

{Refrain} 

 



Ne pleure pas jeannette 

Ne pleure pas, Jeannette, 
Tra la la la la la la la la la la la la, 
Ne pleure pas, Jeannette, 
Nous te marierons {x2} 

Avec le fils d'un prince, Tra la la ... 
Avec le fils d'un prince, 
Ou celui d'un baron {x2} 

Je ne veux pas d'un prince 
Encor moins d'un baron 

Je veux mon ami Pierre 
Celui qu'est en prison 

Tu n'auras pas ton Pierre 
Nous le pendouillerons 

Si vous pendouillez Pierre 
Pendouillez-moi avec 

Et l'on pendouilla Pierre 
Et sa Jeannette avec. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



Milord 

Allez venez! Milord 
Vous asseoir à ma table 
Il fait si froid dehors 
Ici, c'est confortable 
Laissez-vous faire, Milord 
Et prenez bien vos aises 
Vos peines sur mon cœur 
Et vos pieds sur une chaise 
Je vous connais, Milord 
Vous ne m'avez jamais vue 
Je ne suis qu'une fille du port 
Une ombre de la rue... 

Pourtant, je vous ai frôlé 
Quand vous passiez hier 
Vous n'étiez pas peu fier 
Dame! le ciel vous comblait 
Votre foulard de soie 
Flottant sur vos épaules 
Vous aviez le beau rôle 
On aurait dit le roi 
Vous marchiez en vainqueur 
Au bras d'une demoiselle 
Mon Dieu! qu'elle était belle 
J'en ai froid dans le cœur... 

Allez venez! Milord 
Vous asseoir à ma table 
Il fait si froid dehors 
Ici, c'est confortable 
Laissez-vous faire, Milord 
Et prenez bien vos aises 
Vos peines sur mon cœur 
Et vos pieds sur une chaise 
Je vous connais, Milord 
Vous ne m'avez jamais vue 
Je ne suis qu'une fille du port 
Une ombre de la rue... 



Dire qu'il suffit parfois 
Qu'il y ait un navire 
Pour que tout se déchire 
Quand le navire s'en va 
Il emmenait avec lui 
La douce aux yeux si tendres 
Qui n'a pas su comprendre 
Qu'elle brisait votre vie 
L'amour, ça fait pleurer 
Comme quoi l'existence 
Ça vous donne toutes les chances 
Pour les reprendre après... 

Allez venez! Milord 
Vous avez l'air d'un môme 
Laissez-vous faire, Milord 
Venez dans mon royaume 
Je soigne les remords 
Je chante la romance 
Je chante les milords 
Qui n'ont pas eu de chance 
Regardez-moi, Milord 
Vous ne m'avez jamais vue... 
Mais vous pleurez, Milord 
Ça, j' l'aurais jamais cru. 

+parlé: 

Eh! bien voyons, Milord 
Souriez-moi, Milord 
Mieux que ça, un p'tit effort... 
Voilà, c'est ça! 
Allez riez! Milord 
Allez chantez! Milord 
Ta da da da... 
Mais oui, dansez, Milord 
Ta da da da... 
Bravo! Milord... 
Encore, Milord... 
Ta da da da... 

 

 



Les filles des forges 

Digue, ding don, don, ce sont les filles des forges 
Des forges de Paimpont, digue ding dondaine 
Des forges de Paimpont, dingue ding dondon 

Digue, ding don, don, elles s'en vont à confesse 
Au curé du canton, digue ding dondaine 
Au curé du canton, dingue ding dondon 

Digue, ding don, don, qu'avions-vous fait les filles 
Pour demander pardon, digue ding dondaine 
Pour demander pardon, dingue ding dondon 

Digue, ding don, don, j'avions couru les bals 
Et les jolis garçons, digue ding dondaine 
Et les jolis garçons, dingue ding dondon 

Digue, ding don, don, ma fille pour pénitence 
Nous nous embrasserons, digue ding dondaine 
Nous nous embrasserons, dingue ding dondon 

Digue, ding don, don, je n'embrasse point les prêtres 
Mais les jolis garçons, digue ding dondaine 
Qu'ont du poil au menton, dingue ding dondon 

Digue, ding don, don, ce sont les filles des forges 
Des forges de Paimpont, digue ding dondaine 
Des forges de Paimpont, dingue ding dondon 

 

 

 

 

 

 

 



Salade de fruits 

Ta mère t'a donné comme prénom 
Salade de fruits, ah! quel joli nom 
Au nom de tes ancêtres hawaïens 
Il faut reconnaître que tu le portes bien 

Salade de fruits, jolie, jolie, jolie 
Tu plais à mon père, tu plais à ma mère 
Salade de fruits, jolie, jolie, jolie 
Un jour ou l'autre il faudra bien 
Qu'on nous marie 

Pendus dans la paillote au bord de l'eau 
Y a des ananas, y a des noix de cocos 
J'en ai déjà goûté je n'en veux plus 
Le fruit de ta bouche serait le bienvenu 

Je plongerai tout nu dans l'océan 
Pour te ramener des poissons d'argent 
Avec des coquillages lumineux 
Oui mais en revanche tu sais ce que je veux 

On a donné chacun de tout son cœur 
Ce qu'il y avait en nous de meilleur 
Au fond de ma paillote au bord de l'eau 
Le palmier qui bouge c'est un petit berceau 

Salade de fruits, jolie, jolie, jolie 
Tu plais à ton père, Tu plais à ta mère 
Salade fruits, jolie, jolie, jolie 
C'est toi le fruit de nos amours ! 
Bonjour petit ! 

 

 

 

 



Célimène 

1 - Depuis deux mois 
J'en reviens pas 
Je m'demande si je n'rêve pas 
Tout ça est bien trop beau pour moi 
Imaginez une poupée 
La plus belle du pays 
Et la plus amoureuse aussi 

C'est tout cela, Célimène 
Et plus que ça, Célimène 
Et c'est pour moi, Célimène 
Qu'elle est tout ça, Célimène 

{Refrain:} 
Cé - Cé - Cé - Célimène {4x} 
Moi, je nage en pleine folie 
Cette folie-là, c'est la vie 
Puisque je l'aime à la folie 
Et qu'elle est belle comme la vie. 

On m'avait dit "Tu verras qui c'est 
Bientôt tu en auras plus qu'assez 
Tous tes sous elle va les dépenser. 

Mais quand on s'est rencontrés 
J'étais tout à fait fauché 
Ça ne l'a pas empêché 
De se laisser inviter. 

Et quand on s'est rencontrés 
Tout' la nuit on a dansé 
On n'pouvait plus s'arrêter 
Quand la musique a cessé 

On passe nos journées à s'embrasser 
L'amour, elle n'en a jamais assez 
Après on s'endort, tout enlacés 

2 - Dans le pays, je suis maudit 
De moi, ils sont tous jaloux 
Et de nous voir, cela les rend fous 
Depuis toujours, ils meurent d'amour 
Pour la belle Célimène 
Mais en bateau, elle les amène. 

Final 
On passe nos journées à s'embrasser 
L'amour, elle n'en a jamais assez 
Après on s'endort, tout enlacés 
On se réveille pour recommencer. 



  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 


